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Lt col François Villard

Blindés et mécanisés

les constructions sont faites dans un ordre quelque peu 

La ceinture des villes est occupée par des constructions 
souvent bricolées par les habitants. Ce sont des maisons 
de deux à trois étages, les dalles de béton reposent sur des 
murs constitués de briques de béton.

constructions basses, des pans entiers de murs en 
béton tombant dans les rues. Ces décombres rendent 

pour des véhicules à roues. La supériorité de la chenille 
est absolument incontestable. De plus, lors des tirs, la 

ces câbles dans les décombres.

Parfois, des boqueteaux se voient en périphérie de la ville.

nous pouvons, en dehors des quartiers périphériques qui 

fortes similitudes.
Il est à noter que la mobilité des rebelles se fait par des 

par des souterrains passant sous les rues. Les pièces 

familles ayant fuit la guerre.

les murs, ce qui est pratiquement indétectable depuis 

I
plaines ondulées couvertes de champs, de boqueteaux, 
parsemées ici et là de quelques villages ou hameaux. 

type sont il est vrai que le territoire est de plus en plus 
bâti. Les images de ces super-héros de jeux vidéo en tête, 
confortent même des chefs militaires dans leur nouvelle 

La guerre en Syrie, pays que je connais pour y avoir 
travaillé, a débuté en mars 2011 par des manifestations 

de combattants de diverses obédiences, armés de matériel 

et sanglante.

par des équipes TV intégrées dans les troupes du front. 

commentaire en russe, donne des détails sur ces combats. 

organisé à Verte-Rive, nous avons étudié ces imaps dans 
le détail.

Les villes où se déroulent les combats sont construites 
en béton ou en parpaings de béton. Les immeubles 

quartiers sont constitués de maisons basses à toit plat, 
le plus souvent des maisons non terminées avec un 
entremêlement de constructions sauvages.
Les rues sont souvent étroites, permettant le passage 

Après avoir rendu ses Léopard 2A6M 

empruntés à l’Allemagne, les forces 

canadiennes reçoivent petit à petit leurs 

Léopard 2A4M. Les 20 premiers ont été livrés 

en octobre 2010. Cinq ont été déployés en 

Afghanistan de décembre 2010 à juillet 2011. 

42 engins ex-néerlandais seront utilisés pour 

l’entrainement. 18 seront convertis en engins 

du Génie. 15 Léopard supplémentaires ont été 

acquis en Allemagne pour servir de réserve de 

pièces détachées et en février 2011, 12 chars 

87 suisses ont été acquis pour être convertis 

en engins de dépannage.
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des ailettes ) se charge automatiquement depuis un 

est considérée comme trop faible. Par contre, le blindage 

sont dues aux mines. Il est évident que dans les chars 
touchés on relève parfois des blessés ou des décédés. 

commandant releva que le chargeur automatique ne pose 

moteur donne entière satisfaction, mis à part un câblage 
électrique fragile.

Les chars de grenadiers sont des véhicules de type BMP-2 

de fusils Dragunov

utilisés à longue distance mais également contre des 
immeubles en tir direct. On voit parfois les chars anti-

avec deux canons ou les quatre en même temps.

Du côté insurgé, on voit évidemment les armements légers 

Des armements plus lourds ou modernes sont visibles : 
notamment les munitions antichars européennes, 
mais aussi de fabrication russe comme le Kornet - un 

missile antichar à charge en tandem. A cause de leurs 

Le commandement

dans ces pays sont évidemment liées à la mentalité 

intéressant de suivre les techniques de commandement 

fassent une reconnaissance à pied pour bien analyser le 

les reportages vidéo sont sonorisés par les ordres radio 
qui sont donnés par le chef  de la formation blindée placé 

urbain est particulièrement intéressante.

républicaine. Ces unités sont donc engagées dans le 
milieu urbain et combattent en utilisant les blindés qui les 
équipent. Des deux côtés, on assiste à des engagements 
violents qui se soldent parfois par la destruction des 
blindés et à la totale démolition des habitations. Les 
chars, bien que protégés par des ceintures de blindages 
actifs, sont touchés par des munitions antichars tirées 
depuis les maisons. Les véhicules, coincés dans les rues, 
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coups de RPG.
Malgré la férocité des combats, il est surprenant de voir 
que les routes, bien que battues par le feu, restent ouvertes 
aux automobilistes téméraires, aux cars ou aux  camions. 

les chars qui sont en train de tirer. Il faut relever que dans 

est une réalité avec laquelle il faut compter. 

être  prises sous un feu lance-mines.
Au contact, des tirs sont échangés à longue distance. La 

le quartier de Jobar ( au nord ouest de Damas ) que le 

On remarque la très grande mobilité des chars de 

par contre une certaine fragilité de la chenille dans des 
chocs latéraux comme contre les trottoirs par exemple. 

en hauteur, sur les étages des immeubles. Six fantassins 

Lors des combats, toutes les écoutilles sont fermées, ce 

urbains, malgré la chaleur, il est vital pour les équipages 
de se protéger du tir des snipers ainsi que des éclats et 

des armes.
Comme tous les tankistes le savent, la position des blindés 
devrait être idéalement de biais ( 11h ou 1h ) par rapport 

contraintes de la topographie des lieux sont manifestes et 
ces positions ne sont pas, ou ne peuvent pas être prises. 

coup contre un mur ou un autre véhicule nécessite alors 
un nouvel ajustage des armes et des optiques.

approprié des couverts pour préparer les armes. La prise 
de position de tir permet le départ du coup et ensuite 

troupes débarquées. 

avantageux par sa puissance de feu, par la rapidité de 
réaction et la protection face aux armes de petit calibre. 

de gros calibre percent les murs et anéantissent de façon 
certaine les positions embusquées dans les étages ou dans 
les sous-sols des bâtiments. En fait, seul le tir direct de 
gros calibre vient à bout de telles positions.

On note également que les BMP-2 sont utilisés en tant 

comme ambulances – même si souvent, des ambulances 

Les premiers engagements en 2011 -2012 donnent 

visible, les chars ne sont pas accompagnés. Il faut préciser 

a de la peine à suivre car une fois débarquée elle doit 
monter dans les étages, parfois obstrués. Ces précieuses 
minutes laissent les blindés seuls et vulnérables face à un 
ennemi déjà en position.
En comparaison, les tactiques de 2013 et 2014 se sont 

bulldozers
improvisé, aménageant des remblais de protection ou 

désormais également utilisée en appui immédiat par le 

La plupart des attaques sont menées donc au niveau 
de la section ( 3 chars ), laquelle est souvent renforcée 
avec 1 à 4 chars de grenadiers, qui suivent ou bien 

Les mouvements

La pénétration dans les quartiers avec des rues moins 

Engagé dans des rues étroites le blindé de tête bouche 
tout simplement la rue. Les chars suivants sont incapables 
de se mouvoir, voire même de faire feu sur les positions 
ennemies placées devant elles. Les ordres de retrait 
doivent donc être rapidement donnés et exécutés. Ici 

car justement la largeur de la rue ne le permet pas. Il reste 

La circulation dans des rues étroites est susceptible 

la protection des véhicules. Le même phénomène peut 
survenir en forêt.

rapports aux chenilles – en particulier leurs coûts. Mais 
lors des déplacements dans les rues encombrées de 
gravats, on constate que seuls les véhicules chenillés 

Les attaques que nous connaissons traditionnellement, 
en terrain ouvert, utilisent la combinaison du feu et 
du mouvement. En Syrie, cependant, cette méthode 
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objectifs faciles. 

juste large pour deux chars de front. Les deux blindés de 
tête stoppent. Ceux qui suivent rebroussent chemin. On 
observe très bien les tourelleau des chefs de chars scruter 

tourelle montrent aussi que les pointeurs observent les 

tour au lieu de faire marche arrière.

Les armes lourdes ne doivent pas être abandonnées à 

intéressante dans la banlieue de Damas, au cours de 

de dépannage BREM. Le véhicule dépanneur, franchissant 

mécaniciens doivent ramper sous les blindés, utilisant 

les autres chars tirent contre les façades environnantes 

entre les intervalles

Les distances de tir des chars varient entre 100 et 1500 

chars de grenadiers est complémentaire mais avec un 
débattement vertical plus élevé. La munition explosive à 
fragmentation de 125 mm atteint une vitesse initiale de 

des erreurs de distance possibles.
Il est intéressant de relever que dans le combat urbain, 
le tir par dessus la troupe ou dans les intervalles, du 
moins dans les exemples concernés est parfois très peu 

juste à côté de lui et les refermer avec le bout de son 

Il est évident que le combat en terrain bâti est particulier, 
car la ville présente un espace à 3 dimensions : 
canalisations et sous-sol, la surface, le haut des immeubles. 

équipages à utiliser le terrain, de franchir les barricades, 
à utiliser les rues étroites comme de chemins à couvert 
pour déboucher dans des rues plus larges, à utiliser les 
angles des maisons comme positions de tir. Les chefs de 
char et les pointeurs devraient être entraînés à explorer 
systématiquement, avec leurs appareils de visée et de 

ou un observateur sur les toits, dans les fenêtres ou les 

contribue aussi à fournir aux équipages les indications 

équipages sont sourds aux bruits du combat. On voit, 
ainsi, plusieurs commandants de compagnie ou de 
bataillon conduire les combats depuis un « PC débarqué » 
dans le même compartiment de terrain, depuis les étages 

Conclusion

Le char en milieu urbain - voici une nouvelle façon de 

nouveau en réalité puisque déjà pendant la Seconde 

courant. Les mêmes questions se posent au Vietnam 

en décembre 1995, à Fallujah en novembre 2004 et 
maintenant en Syrie. 
Les combats évoqués ci-dessus démontrent sans aucun 
doute la supériorité de la chenille sur la roue, comme ils 

béton. Le tir direct est plus précis et plus rapide que celui 

équipages par un blindage adéquat. 

des blindés dans les opérations de maintien de la Paix, 
de stabilisation, de contre-insurrection. Sans parler 
du printemps arabe, des émeutes en Egypte ou dans la 
guerre civile en Libye.

problèmes fondamentaux :
la restriction de la mobilité : le réseau de rues reste une 
contrainte incontournable. La topographie des rues 
limite le déploiement des forces, donc la puissance de 

surface, haut des immeubles ) nécessite une exploration 
et une couverture adéquates.

dire que « la grande époque des batailles de chars est 
révolue » ( NZZ 3.1.2003 ), amoindrir ou se séparer de 

sont certes plus engagés par centaines et en bloc, comme 

et les tactiques changent. Ainsi, les chars sont désormais 

défense crédible. Sans elle, pas de manœuvre ni de succès.

F. V.


